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Est-ce la fin du feuilleton
judiciaire  Abdellatif  Yako
président du Conseil ré-
gional de l’ordre des no-

taires de Casablanca ? En effet, la
Cour de cassation a décidé mercredi
dernier de rejeter la décision contes-
tée et de renvoyer le dossier au tribu-
nal pour délibérer à nouveau selon les
lois en vigueur. A rappeler que le tri-
bunal administratif  a déjà décidé
qu’Abdellatif  Yako soit démis de ses
fonctions de président dudit conseil
avec les conséquences juridiques qui
en découlent. Cette décision a été
prise suite à un procès intenté par son
rival, le notaire Hassan Tawfiq. 

La décision du tribunal adminis-
tratif  de Casablanca de révoquer le
président du conseil régional a suscité
un débat parmi les notaires quant à
l'éligibilité d'un candidat qui avait déjà
exercé deux mandats. 

Selon certains   notaires, le fait
que leurs confrères, qui ont exercé
deux mandats consécutifs en tant que
présidents du conseil, se présentent à
nouveau viole les exigences de l'arti-
cle 112 de la loi régissant la profes-
sion. Cet article stipule que "le
président et les membres du Conseil
national du notariat sont élus pour
une période de trois ans, renouvela-
ble une seule fois. Le président ou les
membres du Conseil National du
Notariat dont le mandat a duré deux
périodes consécutives ne peuvent
être réélus qu'après l'écoulement d'au
moins trois années entières depuis la
dernière période".

Abdellatif  Yako, ancien président
du Conseil national des notaires du
Maroc, s’est présenté au niveau du
Conseil de Casablanca, puisque la loi
09.32 régissant la profession notariale
lui interdit de briguer un troisième

mandat à la tête du Conseil national.
Il était en concurrence avec Rachid
Avelal et Hassan Tawfiq. Yakou a ob-

tenu 185 voix, contre 183 pour  son
rival Hassan Tawfiq.

H.B
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La Cour de cassation confirme l’inéligibilité d’Abdellatif  Yako
à la présidence du Conseil régional des notaires de Casablanca

Le Maroc et l’Italie signent 
l’Accord sur la reconnaissance
mutuelle des permis de conduire
Le gouvernement du Royaume du Maroc et le gouver-

nement de la République italienne ont procédé, mer-
credi à Rome, à la signature de l’Accord sur la

reconnaissance mutuelle des permis de conduire aux fins de
la conversion.

L’Accord a été signé par Youssef  Balla, ambassadeur de
Sa Majesté le Roi auprès de la République italienne et Matteo
Salvini, vice-président du Conseil des ministres et ministre des
Infrastructures et des Transports, en présence du vice-ministre
chargé du transport maritime.

Lors de la cérémonie de signature de cet Accord au siège
du ministère italien des Infrastructures et des Transports, M.
Salvini a manifesté son admiration pour les avancées enregis-
trées par le Maroc et l’essor économique en matière d’infra-
structures routières, ferroviaires et portuaires. 

Il a, dans ce sens, appelé à renforcer davantage les relations
bilatérales dans le domaine de la connectivité, mettant en
exergue les opportunités d’investissement qu’offre le Royaume.

De son côté, M. Balla a souligné que la concrétisation de
cet Accord traduit l’engagement ferme et continu du gouver-
nement marocain, inspiré des Hautes Instructions de Sa Ma-
jesté le Roi Mohammed VI et de la Très Haute sollicitude dont
le Souverain a toujours entouré les membres de la commu-
nauté marocaine.

Il a indiqué que ce nouvel instrument vient s'ajouter à l’ar-
senal juridique qui encadre les relations excellentes de coopé-
ration et de partenariat entre le Royaume du Maroc et la
République italienne dans plusieurs domaines d’intérêt com-
mun.

De son côté, le ministère des Affaires étrangères, de la
Coopération africaine et des Marocains résidant à l’étranger a
indiqué que l'Accord sur la reconnaissance mutuelle des permis
de conduire, vise à lever les obstacles rencontrés par les Ma-
rocains résidant en Italie lors de la conversion des permis de
conduire nouvelle génération auprès des services d’immatri-
culation italiens.

Lutte contre la discrimination raciale 

Les efforts du Maroc 
salués à Budapest

Les efforts consentis par le Maroc en faveur de la
lutte contre la discrimination raciale et du renfor-
cement de la coopération internationale en la ma-

tière, conformément à la vision éclairée de SM le Roi
Mohammed VI, ont été salués à Budapest lors d’une cé-
rémonie de célébration de la Journée internationale pour
l’élimination de la discrimination raciale.

Dans un communiqué, le Haut-commissariat aux
anciens résistants et anciens membres de l'armée de li-
bération (HCARAMAL) indique que cette célébration,
organisée du 19 au 23 mars par la Fédération mondiale
des anciens combattants (FMAC), a également été l’oc-
casion de mettre en avant les rôles pionniers du Royaume
dans les domaines de la protection des droits de
l’Homme, la lutte contre la prolifération d’armes et le
crime transfrontalier, la justice pénale, ainsi que dans les
domaines économique, sociale, sécuritaire, culturel et en-
vironnemental.

Cette cérémonie a été par ailleurs marquée par un
hommage aux lauréats du prix Radnóti Miklós et par la
remise du titre d’ambassadeur de l’humanité au Haut-
commissaire aux anciens résistants et anciens membres
de l’armée de libération, président de la FMAC, Musta-
pha El Ktiri, poursuit le communiqué.

A cette occasion, M. El Ktiri a salué le rôle du poète
hongrois Radnóti Miklós dans la défense de la liberté et

de l’égalité, soulignant l’importance de célébrer cette
Journée internationale et d’en faire une occasion renou-
velée de lutte contre la discrimination raciale dans toutes
ses formes.

Il a, en outre, mis la lumière sur le rôle des anciens
combattants comme gardiens de la paix, mettant en
avant leur engagement constant dans la lutte contre la
discrimination raciale, la consécration des principes de la
paix, la sécurité, la liberté, la justice et la dignité humaine,
ainsi que dans le renforcement de la tolérance et de l’ou-
verture.

La paix ne se limite pas à prévenir la guerre, mais
comprend la justice et le respect mutuel, a-t-il dit, souli-
gnant le besoin de renforcer la coopération internationale
pour résoudre les conflits et éviter les tensions raciales.

La mémoire collective doit rester vivante et doit être
transmise de génération en génération, a affirmé M. El
Ktiri, appelant l’ensemble des institutions et organisa-
tions à s’engager dans une action commune visant la
consolidation des valeurs de liberté, d’égalité, de frater-
nité, de coexistence et de tolérance.

Cette cérémonie a également été l’occasion pour le
Haut-commissaire aux anciens résistants et anciens
membres de l’armée de libération d’effectuer plusieurs
visites, entretiens et séances de travail, à l'instar de celle
tenue avec le président de la Fédération internationale
des résistants-Association antifasciste, Vilmos Hanti, qui
a porté sur l’examen des moyens d’approfondir les rela-
tions de coopération et de concertation entre le HCA-
RAMAL et la Fédération sur des questions relatives aux
anciens combattants et résistants des deux pays, précise
la même source. Cette réunion a permis l’élaboration
d’un appel conjoint pour l’instauration de la paix et la sé-
curité dans le monde, dans lequel les deux parties ont
mis l’accent sur la nécessité de renforcer la paix et la jus-
tice, conformément au pacte humanitaire et de consoli-
der les relations entre les deux institutions à travers
l’échange d’expertises et d’expériences dans les domaines
d’intérêt commun, conclut le communiqué.

Ac
tu

al
ité

Mustapha El Ktiri.
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«Accord préliminaire de la
part du chef  du gou-
vernement pour l'aug-
mentation des salaires

dans le secteur de la fonction publique,
des collectivités territoriales et des éta-
blissements publics; lancement des tra-
vaux des commissions thématiques
(Comité d'augmentation des salaires,
Comité d'amélioration des revenus, Co-
mité de législation, Comité de réforme
des pensions); ouverture des négocia-
tions collectives sectorielles dans les sec-
teurs public et privé et engagement du
gouvernement à parvenir à un accord
social pour le 25 avril prochain ». Tel est
le bilan du premier round de négocia-
tion concernant le dialogue social qui a
réuni mardi dernier le gouvernement et
l’UMT.

Revendications 

Selon un communiqué de la centrale
syndicale, « cette réunion intervient
dans un contexte particulier marqué par
des conditions de vie difficiles des em-
ployés et des fonctionnaires, du fait de
la hausse des prix et de la faiblesse et de
la stagnation des salaires ». A ce propos,
« les représentants de l’UMT ont appelé
à l’approbation  d’une augmentation gé-
nérale des salaires dans les secteurs
privé et public afin de minimiser l'im-
pact de l'inflation massive que connaît
notre pays sur le pouvoir d'achat des sa-
lariés et des fonctionnaires et à la réduc-
tion de la pression fiscale sur les salaires

en révisant les tranches de l'impôt sur le
revenu tout en réclamant une hausse du
salaire minimum à 5.000 dirhams et la
revalorisation des retraites en fonction
de l'augmentation du coût de la vie ».

Le communiqué exige également
«l’ouverture des dialogues sectoriels et
le respect du droit des employés à la né-
gociation collective, en tant que droit in-
ternational et constitutionnel destiné à
régler les revendications soulevées et à
parvenir à des accords équitables ».

« L’ouverture des dialogues catégo-
riels dans la fonction publique, telles les
catégories de professionnels, de techni-
ciens et d'ingénieurs, conformément
aux principes d'équité et d'égalité sala-
riales », a également été soulevée par
l’UMT.

Rejet 

En ce qui concerne la réforme du
système de retraite telle qu’elle a été pro-
posée par le gouvernement, le syndicat
a exprimé « son rejet de toute réforme
restrictive qui mettrait en péril la com-
pétitivité de l'économie marocaine et les
acquis des salariés et des travailleurs ins-
crits au régime de retraite, en augmen-
tant les cotisations et en réduisant  la
valeur des pensions ». L’UMT a égale-
ment réitéré «son rejet de la réforme de
l'assurance vieillesse et celle d’invalidité
ainsi que du relèvement obligatoire de
l'âge de la retraite à 65 ans en lui don-
nant un caractère volontaire ».

S’agissant du projet de loi organique

sur la grève, l'UMT a exprimé « une fois
encore sa réticence totale vis-à-vis de
tout projet visant à confisquer le droit
constitutionnel de grève, en tant que
mécanisme de défense des revendica-
tions justes et légitimes de la classe ou-
vrière ou à le restreindre pour le vider
de toute symbolique militante. Le syn-
dicat dit, cependant, être prêt à étudier
toutes les formules appropriées pour as-
surer l'exercice de ce droit dans le cadre
d'une loi équilibrée ».

Prudence

Toutefois, les négociateurs de l’UMT
restent prudents et estiment que "la va-
leur du dialogue réside dans ses résultats
et dans la mise en œuvre de ces der-
niers", tout en rappelant à cet égard le
manque d'engagement du gouverne-
ment sur certains points. 

Miloudi Moukharik, SG de l'UMT,
nous a rappelé, à ce propos, que lors de
la signature de l’accord du 30 avril 2022,
le gouvernement s’était engagé sur plu-
sieurs points tels que la revalorisation du
Smic de 10%, l’augmentation générale
des salaires, la baisse de l’IR et l’annula-
tion du cumul de 3240 jours comme
condition pour bénéficier de la pension
retraite. « Ainsi, pour l’IR, le gouverne-
ment n’a pas donné suite à notre reven-
dication. Idem pour l’augmentation des
salaires qui n’a pas été actée dans la loi
des Finances de 2024. S’agissant de l’an-
nulation de la condition de 3240 jours,
ni le ministère des Finances ni la direc-

tion de la CNSS n’ont pris les mesures
nécessaires pour appliquer cet engage-
ment. Pour nous, ce désengagement a
été difficile à avaler et a été considéré
comme absurde puisqu’il s’agit de l’ar-
gent des salariés et non pas du gouver-
nement. Et il a fallu organiser une grève
devant la CNSS pour dénoncer les 18
mois de retard dans l’application de cet
engagement », a-t-il expliqué. Et de pré-
ciser : « Dans ce sens, nous avons in-
formé le gouvernement qu’on
n’entamerait aucun dialogue avant
d’avoir des explications concernant l’ap-
plication de cette mesure. Malheureuse-
ment, nous n’avons eu que des réponses
évasives. Mais nous avons été informés
dernièrement que le texte concernant
cette mesure sera présenté au Parlement
au mois d’avril prochain ».

Volonté 

En outre, le SG de l’UMT nous a
confié que sa centrale syndicale a en-
tamé les discussions avec l’exécutif  dans
le but « d’arracher » une hausse des sa-
laires, et une baisse de l’impôt sur les sa-
laires parce que 75% des revenus de
l’impôt proviennent de l’IR. « Les sala-
riés sont les seuls à payer leurs impôts à
la source sans évasion fiscale. Le reste,
à savoir les professions libérales, béné-
ficie d’un système déclaratif  qui n’est
soumis à aucun contrôle. Il s’agit bien
d’injustice fiscale alors qu’il y a des re-
commandations des Assises de fiscalité
dans ce sens. Pour nous, c’est une ques-
tion de vie ou de mort. C’est inaccepta-
ble que les riches ne payent pas des
impôts alors que les salariés pauvres
paient à la source », nous a-t-il indiqué.
Et de poursuivre : « La semaine pro-
chaine,  on aura l’occasion de débattre
des questions techniques relatives à la
hausse des salaires (la somme et la ma-
nière de distribution) ». 

Miloudi Moukharik a indiqué, en
outre, que le round de mardi a démon-
tré une volonté de la part du chef  du
gouvernement à faire aboutir le dialogue
social. Toutefois, il a tenu à préciser que
l’exécutif  ne donne rien gratuitement et
qu’une autre logique guide son action.
Selon lui, le gouvernement tentera, en
échange, de faire passer la loi sur la
grève et la réforme de la retraite. « Nous
n’avons aucun problème à faire passer
ses lois,  mais à condition que le gouver-
nement lève le voile sur les Caisses de
retraite déficitaires et nous dit où sont
passées les parts de cotisation des sala-
riés», a-t-il conclu. 

Hassan Bentaleb

3 Actualité

Retraite et droit de grève
en pierre d’achoppement
Le dialogue social bute sur l’augmentation des salaires, mais pas que…
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Frappes israéliennes meurtrières sur Gaza
Discussions à venir sur Rafah

La bande de Gaza a été le théâtre
jeudi de raids aériens et de combats
entre l'armée israélienne et le Hamas
à l'heure où Israël rouvre la porte à

des discussions avec Washington, sur fond de
tensions avec son allié sur une offensive à
Rafah.

Tôt jeudi, le ministère de la Santé du
Hamas a fait état d'au moins 66 morts à Gaza
au cours de la nuit, notamment dans des
frappes aériennes, tandis qu'un haut respon-
sable local rapportait des combats près de la
ville de Gaza (nord) et à Khan Younès (sud).
En parallèle, l'agence de presse palestinienne
Wafa a dénombré des heurts dans différentes
localités de la Cisjordanie occupée.

L'armée israélienne, qui accuse les com-
battants du Hamas de se cacher dans les hô-
pitaux, poursuit son opération lancée le 18
mars dans le complexe hospitalier al-Chifa de
la ville de Gaza. A Khan Younès, les soldats
mènent des opérations dans le secteur des hô-
pitaux Nasser et al-Amal, distants d'environ
un kilomètre ainsi que dans le secteur d'al-Qa-
rara.

L'armée a précisé jeudi dans un commu-
niqué avoir "éliminé environ 200 combattants
dans la zone de l'hôpital" al-Chifa depuis le
début des opérations. Des soldats israéliens
ont essuyé des tirs "au cours de la dernière
journée, depuis l'intérieur et l'extérieur du bâ-
timent abritant les urgences de l'hôpital al-
Chifa", a-t-on ajouté de même source.

Les troupes israéliennes "ont évacué les
civils, les patients et les équipes médicales vers
des installations médicales alternatives mises
en place par l'armée pour permettre la pour-
suite des traitements médicaux appropriés",
a assuré l'armée.

L'hôpital al-Amal "a cessé de fonctionner
complètement", a indiqué plus tôt cette se-
maine le Croissant-Rouge palestinien après

l'évacuation des civils qui s'y trouvaient. L'ar-
mée israélienne a indiqué jeudi avoir "éliminé
des dizaines de combattants dans le secteur
d'al-Amal" où ses troupes ont "trouvé des en-
gins explosifs et des obus de mortier".

Après les villes de Gaza et de Khan You-
nès, Israël veut poursuivre son offensive ter-
restre à Rafah, à la pointe sud de la bande de
Gaza, qu'il considère comme le dernier grand

bastion du Hamas, et où s'entassent 1,5 mil-
lion de Palestiniens, en grande majorité dé-
placés par les violences ailleurs dans le
territoire.

Premier allié d'Israël, les Etats-Unis re-
doutent le bilan humain d'une telle opération
et préfèrent d'autres options comme des opé-
rations ciblées contre des chefs locaux du
Hamas.

Le gouvernement israélien avait exprimé
sa colère après l'abstention de l'allié américain,
qui a permis l'adoption récente d'une résolu-
tion à l'ONU réclamant un "cessez-le-feu im-
médiat", et avait annulé l'envoi d'une
délégation à Washington pour discuter du
projet d'offensive terrestre à Rafah.

Mais mercredi, un haut responsable amé-
ricain a déclaré que les services de M. Neta-
nyahu avaient "fait savoir qu'ils aimeraient
trouver une nouvelle date pour organiser la
réunion consacrée à Rafah".

Parallèlement, le Qatar - qui joue le rôle
de médiateur avec l'Egypte et les Etats-Unis
- a assuré cette semaine la poursuite des né-
gociations indirectes entre Israël et le Hamas
visant à arracher une trêve de plusieurs se-
maines dans les combats doublée d'un
échange d'otages israéliens et de prisonniers
palestiniens.

La guerre a été déclenchée le 7 octobre
par une attaque sans précédent du mouve-
ment islamiste palestinien Hamas contre Is-
raël qui a entraîné la mort d'au moins 1.160
personnes, essentiellement des civils, selon un
décompte de l'AFP établi à partir de données
officielles israéliennes.

D'après Israël, environ 250 personnes ont
été enlevées et 130 d'entre elles sont toujours
otages à Gaza, dont 34 seraient mortes.

En représailles, Israël a juré de "détruire"
le Hamas  et lancé une vaste opération qui a
fait 32.552 personnes morts, majoritairement

des femmes et des mineurs, selon le ministère
de la Santé du Hamas.

Outre le lourd bilan humain et les des-
tructions colossales, la guerre a provoqué une
catastrophe humanitaire dans le territoire pa-
lestinien exigu, où la majorité des 2,4 millions
d'habitants sont menacés de famine selon
l'ONU.

Alors que l'aide humanitaire par voie ter-
restre contrôlée strictement par Israël y arrive
au compte-gouttes, plusieurs pays arabes et
occidentaux parachutent quotidiennement
des vivres, surtout dans le nord de la bande
de Gaza où la situation est particulièrement
désespérée.

"Une aide alimentaire est habituellement
parachutée quand les personnes sont isolées,
à des centaines de kilomètres de tout. Ici,
l'aide dont on a besoin est à peine à quelques
kilomètres: il faut utiliser les routes!", a dé-
claré James Elder, porte-parole de l'Unicef,
depuis Rafah.

Mardi, le Hamas avait annoncé la mort de
18 personnes, dont 12 noyées en essayant de
récupérer de la nourriture parachutée tombée
en mer, appelant à l'arrêt des largages et à
l'ouverture des accès terrestres pour l'achemi-
nement des aides.

Jeudi, en Cisjordanie occupée, trois per-
sonnes ont été blessées par un "combattant",
qui a réussi à prendre la fuite, après avoir tiré
à l'arme automatique sur plusieurs véhicules
dont un bus scolaire près de Jéricho, selon
l'armée.

Un homme de 30 ans a été grièvement
blessé dans l'attaque, et deux autres, un jeune
de 21 ans et un adolescent de 13 ans ont été
légèrement blessés, selon les services de se-
cours israéliens.

Les violences se sont intensifiées en Cis-
jordanie, territoire occupé depuis 1967 par Is-
raël, depuis le début de la guerre à Gaza.

Le Hamas avait 
annoncé la mort de 
18 personnes, dont 
12 noyées en essayant
de récupérer de la
nourriture parachutée
tombée en mer, 
appelant à l'arrêt 
des largages et 
à l'ouverture des 
accès terrestres pour
l'acheminement 
des aides 

“
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JO-2024 : Les armées françaises testent leur 
capacité d'intervention en cas de cyberattaques
Al'approche des Jeux olym-

piques de Paris, les armées
françaises testent jusqu'à ven-

dredi leur capacité d'intervention en
cas de cyberattaques pendant l'événe-
ment sportif  mondial.

La gestion de ces attaques revient
à l'Agence française de sécurité infor-
matique (Anssi) et au ministère de l'In-
térieur, mais "si l'un venait à avoir
besoin de renfort, nous sommes en
mesure d'engager nos groupes d'inter-
vention cyber pour venir appuyer
l'Etat", explique le général Aymeric
Bonnemaison, à la tête du Comman-

dement de la cyberdéfense (Comcy-
ber).

L'exercice Defnet, qui se déroule
depuis le 11 mars sur le camp militaire
de Versailles-Satory, met à l'épreuve
les systèmes informatiques des armées
et du matériel militaire déployé sur un
champ de bataille fictif, comme un
blindé Griffon qu'un assaut cyber par-
vient à immobiliser totalement.

La sollicitation de l'Anssi a éga-
lement été jouée "pour tester la ro-
bustesse de notre coordination et
être sûr qu'on soit en mesure d'en-
gager un groupe d'intervention", re-

late le général Bonnemaison.
Les autorités françaises s'attendent

à ce que les JO de Paris, du 26 juillet
au 11 août, soient une cible de choix
pour toutes sortes de cyberattaquants.
"Vous avez des hackers, vous avez des
services de renseignement étrangers,
vous avez des Etats derrière. Vous
pouvez avoir aussi des compagnies
privées", commente le général.

Les systèmes des armées fran-
çaises, eux, sont "bien protégés et un
adversaire qui voudrait nous attaquer
devra prendre beaucoup de temps",
assure le commandant du Comcyber.

Cette année, jusqu'à 30 incidents si-
multanés ont été simulés dans le cadre
de Defnet et 15.000 cybercombattants
ont été mobilisés, face à des compro-
missions, tentatives d'intrusions ou
d'exfiltration de données personnelles
ou sensibles.

Créé en 2017, le Comcyber rassem-
ble l'ensemble des forces de cyberdé-
fense du ministère des Armées. Il a
pour mission la défense des systèmes
d'information dont les systèmes
d'armes, ainsi que la conception, la
planification et la conduite des opéra-
tions militaires dans le cyberespace.

Trump au tribunal, Biden dans la cuisine
Drôle de campagne aux Etats-Unis

C'est une campagne qui promet
d'être unique à défaut d'être tré-
pidante. La course à la Maison
Blanche va opposer deux

hommes contraints de composer avec des
handicaps sans précédent pour des candidats
américains: un Donald Trump lesté d'incul-
pations face à un Joe Biden octogénaire.

Certes, le match annoncé pour la prési-
dentielle du 5 novembre est le même qu'en
2020.

Mais l'ancien président Donald Trump
est depuis cerné par les ennuis judiciaires, in-
culpé dans quatre affaires pénales.

Sa troisième candidature à la Maison
Blanche est rythmée par des allées et venues
dans des salles d'audience, qu'il transforme
en estrades de campagne -- une situation en
tous points extraordinaire.

A chacun de ses rendez-vous avec la jus-
tice, l'Amérique observe le grand bal des li-
mousines du septuagénaire quittant l'une de

ses résidences luxueuses. Puis son arrivée au
tribunal, le poing levé. Et son audience, le
visage fermé.

Une attention médiatique vertigineuse
que le milliardaire a su capter.

Ce sont aussi autant d'occasions pour le
tempétueux septuagénaire de se lancer dans
de grandes tirades, où il impute tous ses
maux et ceux du monde à Joe Biden et "sa
bande de voyous marxistes".

Cette tribune aura d'autant plus d'écho
avec le lancement de son premier procès
pénal, le 15 avril, à New York.

"Il aime pouvoir jouer le rôle de la vic-
time, ce qu'il peut faire en étant dans les tri-
bunaux", analyse Todd Belt, professeur à
l'université George Washington.

Mais cette stratégie a un coût: Donald
Trump fait face à des frais d'avocats astro-
nomiques qu'il finance, en partie, avec des
fonds de sa campagne.

"Cela l'empêche aussi de tenir ses grands

rassemblements avec ses partisans", à travers
le pays, souligne-t-il auprès de l'AFP.

Depuis que son duel avec Joe Biden a été
officialisé, Donald Trump n'a tenu qu'un
seul de ses rassemblements emblématiques,
dans l'Ohio.

Dans l'un de ses numéros préférés, le
showman moque l'âge de son rival - alors
que seuls quatre ans les séparent - et joue un
Joe Biden hagard, désemparé, incapable de
descendre de scène. Pour le plus grand plai-
sir de ses fans, à la fameuse casquette rouge.

Chez Joe Biden, la stratégie de cam-
pagne, c'est du "sur mesure": pour un can-
didat de 81 ans, pas forcément très
charismatique, qui doit gérer son effort
jusqu'en novembre.

Le démocrate laboure les "swing states",
les Etats décisifs: en quelques semaines il a
été dans le Michigan; le Wisconsin, l'Ari-
zona, le Nevada, en Caroline du Nord, en
Pennsylvanie...

Un rythme soutenu que son équipe de
campagne oppose aux déplacements plus
rares de Trump, qualifié sur X/Twitter de
"Low Energy Don" ou "Don raplapla". Une
forme de retour à l'envoyeur, puisque le mil-
liardaire a donné à son rival le surnom "Joe
l'endormi" ("Sleepy Joe").

Le président ne tient pas de grands ras-
semblements, mais des réunions en petit co-
mité, en partie à l'écart des journalistes.

Le démocrate, orateur laborieux, dont
l'entourage veut éviter les faux pas, au sens
propre comme au sens figuré, visite de petits
commerces - chez un barbier à la clientèle
afro-américaine, dans un restaurant mexi-
cain.

Il va discuter "autour de la table de la cui-
sine" avec des familles de la classe moyenne
- loin des journalistes.

Son équipe de campagne diffuse ensuite
des vidéos flatteuses.

Joe Biden, attablé devant un hamburger
et un milkshake, parle de dette étudiante. Ou
alors il réconforte un enfant bègue, comme
lui l'était dans sa jeunesse.

Le président évite les interviews avec la
presse nationale, préférant les courts entre-
tiens avec des médias locaux ou communau-
taires et ne donne pas beaucoup de
conférences de presse.

"Une partie du succès politique (de Joe
Biden) tient à sa capacité à établir un contact
humain. Et c'est différent des rassemble-
ments géants de Trump", assure Ben Wikler,
qui dirige le parti démocrate dans le Wiscon-
sin.

Forte de caisses bien remplies, l'équipe
du démocrate multiplie les publicités télévi-
sées, et mise sur une approche ciblée.

Cette stratégie sera-t-elle la bonne? Si Joe
Biden veut vraiment rassurer les électeurs
sur son âge, il lui faudra bien descendre dans
l'arène médiatique.

Son équipe sait qu'"il a besoin d'être sur
le terrain pour se défaire de l'image d'un
homme pas particulièrement jeune ou vi-
goureux", affirme le professeur Todd Belt.
"Ils savent qu'ils ne peuvent pas continuer à
le cacher."

Ces dernières semaines, le président
américain a commencé à regagner du terrain
dans certains sondages.
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Le conseil d'administration
de la Banque européenne
pour la reconstruction et

le développement (BERD) a an-
noncé, mercredi, avoir approuvé
sa stratégie pays pour le Maroc
pour la période 2024 - 2029, qui
se concentrera sur le secteur
privé, la croissance inclusive et
la transition verte.

"L’adoption de la nouvelle
stratégie constitue une étape clé
pour la Banque et le Maroc. Elle
orientera nos investissements et
notre dialogue sur les politiques
à mener au cours des cinq pro-
chaines années, afin de favoriser
une croissance économique in-
clusive et durable dans le pays,"
a affirmé le directeur de la
BERD au Maroc, Antoine Sallé
de Chou, cité dans un commu-
niqué.

La nouvelle stratégie, qui
porte sur des priorités clés iden-
tifiées de concert avec le gouver-
nement marocain, vise à soutenir
le Maroc dans sa transition vers
une économie tirée par l’investis-
sement privé, qui s’inscrit dans le
cadre de son nouveau modèle de
développement, a indiqué l'insti-
tution, basée à Londres, rapporte
la MAP.

La BERD utilisera à cette fin
ses outils de financement et ses
initiatives de conseil pour aider
les entreprises marocaines et les
PME à s’intégrer davantage dans
les chaînes de valeur mondiales
et à développer les marchés de
capitaux.

"La Banque favorisera égale-
ment une intégration régionale
plus poussée et aidera le pays à
consolider sa position de porte
d’entrée vers l’Afrique", a souli-
gné la même source, notant
qu'en outre, la BERD assistera
les autorités dans leur réforme
globale des entreprises pu-
bliques et soutiendra le dévelop-
pement du programme
prometteur de partenariats pu-
blic-privé.

La stratégie accorde une at-
tention particulière à ce que la
croissance profite à tous, et no-
tamment à l’inclusion écono-
mique des femmes et des jeunes,
a fait savoir la BERD, assurant
que grâce à ses programmes
d’investissement et de dialogue
sur les politiques à mener, la
Banque s’efforcera d’améliorer
l’accès des femmes et des jeunes
entrepreneurs aux financements
et aux conseils, ainsi que de ré-

duire l’inadéquation des compé-
tences.

L'institution œuvrera aussi à
‘’réduire les disparités régionales
et à soutenir la mise en place de
services liés aux infrastructures
essentielles et d’opportunités
économiques dans les régions
touchées par le tremblement de
terre du 8 septembre 2023’’.

Enfin, la nouvelle stratégie
vise à accélérer la transition du
Maroc vers une économie verte,
en tirant parti de la dynamique
positive du pays, a poursuivi la
BERD.

Compte tenu de la nécessité
de plus en plus urgente d’adop-
ter une gestion efficace des res-
sources en eau, la Banque
étudiera les possibilités de finan-
cer et de promouvoir des projets
hydrauliques qui favorisent la
conservation, améliorent la ges-
tion de l’eau et s’attaquent au
problème de la pénurie, a-t-elle
précisé.

Sur sa voie vers la neutralité
carbone, le Maroc bénéficiera
d’un soutien dans les domaines
de la transition énergétique, de la
valorisation à grande échelle des
énergies renouvelables et des
mesures d’adaptation aux effets

du changement climatique, a dé-
taillé la Banque.

La nouvelle stratégie pays a
été approuvée par le Conseil
d’administration de la Banque à
l’issue d’une période de consul-
tation exhaustive. Elle prend en
compte les commentaires des
actionnaires, des autorités maro-
caines, du secteur privé et de la
société civile, a indiqué la BERD.

Au cours de la période cou-
verte par la stratégie précédente,
la Banque a déployé 1,6 milliard
d’euros pour aider le Maroc à
réaliser son potentiel entrepre-
neurial avec un investissement
de 730 millions d’euros dans des
projets d’infrastructures clés et
de 100 millions d’euros pour
faire progresser le développe-
ment des marchés de capitaux,
en plus de 700 millions d’euros
alloués à la durabilité et à la com-
mercialisation des services pu-
blics et des infrastructures.

Le Maroc est un membre
fondateur de la BERD. Il est de-
venu un pays d’opérations de la
Banque en 2012 et a, depuis, bé-
néficié de plus de 4,5 milliards
d’euros d’investissements répar-
tis sur 102 projets, dont 76%
dans le secteur privé. 

   

Secteur industriel 
Un chiffre d’affaires
record de 801,5
MMDH en 2022

Le chiffre d'affaires du secteur indus-
triel a atteint un record de 801,5 milliards
de dirhams (MMDH) au titre de l'exercice
2022, a annoncé, mercredi à Rabat, le mi-
nistre de l'Industrie et du Commerce,
Ryad Mezzour.

Cette performance remarquable a été
essentiellement stimulée par les secteurs
de l'agroalimentaire (23,1%), de la chimie
et parachimie (23%) et de l'automobile
(17,8%), a précisé M. Mezzour, qui pré-
sentait les principaux résultats de l'édition
2023 de l'enquête industrielle intitulée
"Baromètre de l'industrie marocaine".

Le ministre a aussi relevé que ce sec-
teur, qui a vu le nombre de ses entreprises
doubler en 10 ans, a enregistré une valeur
ajoutée de 212,4 MMDH, une produc-
tion de 738,7 MMDH et des investisse-
ments à hauteur de 33,9 MMDH en
2022, rapporte la MAP.

Et d'ajouter que plus de la moitié des
exportations sont réalisées par des entre-
prises de moins de 20 ans, tandis que les
entreprises de moins de 10 ans contri-
buent à plus de 100 MMDH d'exporta-
tions.

Pour ce qui est de la création d'em-
plois, le secteur a connu une évolution de
plus de 8,8%, atteignant 870.759 emplois
en 2022, soit un niveau multiplié par 2,4
par rapport à 2012, a fait remarquer M.
Mezzour.

À ce titre, le ministre a relevé une
croissance à deux chiffres enregistrée par
3 secteurs au niveau de l'emploi, à savoir
l'aéronautique (+21%), l'automobile
(+13%) et le textile et le cuir (+10%).

La ventilation des emplois industriels
par genre pour l'année 2022 montre un
équilibre relativement équitable, avec 40%
des postes occupés par des femmes,
parmi lesquelles 13% assument des res-
ponsabilités, a-t-il ajouté.

M. Mezzour a, par ailleurs, indiqué
que les données relatives au capital social
dans le secteur industriel révèlent que le
capital national détient une part majori-
taire, représentant 71,5% du capital social
global, tandis que le capital étranger
contribue à hauteur de 28,5%.

L'enquête sur le secteur industriel,
réalisée périodiquement par le ministère
de l'Industrie et du Commerce, constitue
une source nationale cruciale de données
liées à l'industrie marocaine.

Ce baromètre permet d'analyser la
performance à ce jour des différents sec-
teurs industriels et, partant, de réaliser un
diagnostic de leurs comportements et de
leurs contributions dans le tissu écono-
mique national.

Cette édition de l'enquête, réalisée sur
les exercices comptables 2021 et 2022, a
mobilisé près de 120 enquêteurs et ciblé
10.891 entreprises industrielles avec un
taux de collecte qui s'est établi à 80%.

Une plateforme digitale a été déve-
loppée pour permettre la collecte des
données et la génération des résultats de
cette édition de l'enquête.

La BERD approuve sa stratégie
pays pour le Maroc
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L’indice des prix à la consommation 
en légère baisse à Marrakech 

La Caisse nationale de sécurité sociale
(CNSS) a mis en garde, mercredi, contre des
risques de fraude suite à la publication sur les
réseaux sociaux d'un communiqué et d’un en-
registrement audio par des individus préten-
dant représenter cette institution.

La CNSS a expliqué qu’"un communiqué
attribué à la Caisse Nationale de Sécurité So-
ciale a circulé sur les réseaux sociaux cette se-
maine, ainsi qu'un enregistrement audio
d'individus inconnus prétendant représenter
l'institution et le régime AMO TADAMON".

Dans sa mise en garde, la CNSS prévient
qu’elle "poursuivra toute personne impliquée

dans cette affaire et prendra toutes les me-
sures légales nécessaires à son encontre".

"Afin de protéger ses assurés, la Caisse les
met en garde contre le risque de fournir des
données et des informations à caractère per-
sonnel telles que la carte d'identité nationale,
les informations bancaires et le code de l'ap-
plication Ma CNSS à des tiers non fiables",
avertissant que ces données "pourraient être
utilisées à des fins frauduleuses et malveil-
lantes".

Par ailleurs, la CNSS a mis à disposition
un numéro pour demander des informations
à ce sujet : 39 39. 

La CNSS met en garde contre des risques de fraude guettant ses assurés

    
   

L’indice des prix à la consom-
mation (IPC), dans la ville de

Marrakech, a connu, au cours du
mois de février 2024, une baisse de
0,3% par rapport au mois précé-
dent, en passant de 119,3 à 118,9.

Cette variation est le résultat de
la baisse de 0,7% de l’indice des
produits alimentaires et de 0,1% de
l’indice des produits non alimen-

taires, indique la Direction régio-
nale du Haut-Commissariat au
Plan (HCP) à Marrakech-Safi dans
sa note de synthèse sur l’évolution
de l’IPC dans la ville de Marrakech
entre janvier et février 2024.

Les indices des classes alimen-
taires ont enregistré entre janvier et
février 2024, une baisse notam-
ment pour les prix des « Poissons
et Fruits de Mer » avec 13,7%, des
« Légumes » avec 7,4%, du « Pain
et céréales » avec 0,2% et des
«Huiles et graisses» et des « Eaux
minérales, Boissons Rafraichis-
santes, Jus de Fruits et de Légumes
(ND) » avec 0,1%, rapporte la
MAP. 

En revanche, les prix ont aug-
menté de 4,7% pour les « Fruits »,
de 1,4% pour le « Sucre, Confiture,
Miel, Chocolat et Confiserie », de
1% pour les « Viandes » et de 0,3%
pour le « Café, thé et cacao ». 

Pour les variations des indices
des produits non alimentaires ob-
servées entre janvier et février
2024, elles vont d’une baisse de
0,3% pour le «Transport» à une

hausse de 0,1% pour la «Santé», les
«Loisirs et culture» et les «Restau-
rants et hôtels».

Pour ce qui est de l’indice des
deux premiers mois de 2024, il a
connu une hausse de 1,4% par rap-
port à la même période de 2023, en
passant de 117,4 à 119,1. 

Comparé au même mois de
l’année précédente, l’IPC du mois
de février 2024 dans la ville de
Marrakech, a enregistré une hausse
de 0,4% en passant de 118,4 à
118,9, conséquence de la hausse de
l’indice des produits non alimen-

taires de 0,7% et de la baisse de
celui des produits alimentaires de
0,1%. 

Les baisses des produits ali-
mentaires observées au cours du
mois de février 2024, comparé au
même mois de l’année précédente,
concernent principalement les «Lé-
gumes» avec 20% et le « Pain et cé-
réales »avec 2,7%. 

En revanche, les prix ont aug-
menté de 8,3% pour les « Huiles et
graisses », de 6% pour les
«Viandes», de 5,6% pour le «Café,
thé et cacao», de 5,5% pour les

«Eaux minérales, Boissons Rafrai-
chissantes, Jus de Fruits et de Lé-
gumes (ND)», de 4,6% pour les
«Poissons et fruits de mer», de
2,9% pour les «Fruits», de 1,8%
pour le «Sucre, Confiture, Miel,
Chocolat et Confiserie» et de 1,7%
pour le «Lait, Fromage et Œufs ». 

Concernant les variations des
produits non alimentaires enregis-
trées au cours du mois de février
2024 comparé au même mois de
l’année précédente, elles vont d’une
baisse de 0,3% pour le «transport»
et les «Loisirs et culture» à une
hausse de 4,1% pour l’«Enseigne-
ment».

Au niveau national, l’IPC a
connu, au cours du mois de février
2024, une baisse de 0,3% par rap-
port au mois précédent. 

Les baisses les plus impor-
tantes de l’IPC ont été enregistrées
à Al-Hoceima avec 0,8%, à Béni-
Mellal avec 0,7%, à Errachidia avec
0,6%, à Safi avec 0,4%, à Casa-
blanca, Fès, Kénitra, Marrakech,
Rabat, Meknès et Dakhla avec
0,3% et à Agadir avec 0,2%. 

Un protocole d'accord straté-
gique relatif  à la coordina-

tion des pouvoirs publics en vue
de la mise en œuvre d'un Pro-
gramme de développement d'in-
frastructures gazières durables a
été signé, mardi à Rabat, pour le
lancement de la feuille de route de
l'infrastructure gazière.

Ce protocole conclu entre les
ministères de l'Intérieur, de l’Éco-
nomie et des Finances et de
l’Équipement et de l'Eau et le mi-
nistère de la Transition énergé-

tique et du Développement dura-
ble, s'inscrit dans la continuité de
l'engagement constant du
Royaume du Maroc en faveur de
la consolidation de sa souverai-
neté énergétique, la décarbona-
tion de son économie et la
connectivité dans les marchés ré-
gionaux et mondiaux, rapporte la
MAP.

Associant cinq organismes et
sociétés publics, à savoir l'Agence
nationale des ports (ANP), l'Of-
fice national de l’électricité et de

l'eau potable (ONEE), l'Office
national des hydrocarbures et des
mines (ONHYM), la société
Nador West Med S.A. (NWM),
ainsi que la Société nationale des
autoroutes du Maroc (ADM),
ledit protocole vise à renforcer la
coordination des pouvoirs publics
en vue de la mise en œuvre accé-
lérée d'un programme de déve-
loppement d'infrastructures
gazières durables, souligne le mi-
nistère de la Transition énergé-
tique et du Développement

durable dans un communiqué.
Ce programme, qui s'étendra

sur plusieurs années, ambitionne
de doter le Royaume du Maroc de
plusieurs points d'entrée pour
l'importation de gaz naturel liqué-
fié (GNL), ainsi que d'une infra-
structure de stockage et de
transport du gaz naturel, poursuit
la même source.

A court terme, il vise à appor-
ter l'appui aux gazoducs raccor-
dant les bassins de production de
gaz domestiques aux consomma-

teurs, ainsi que le développement
d'un terminal GIL au port de
Nador West Med et d'un nouveau
gazoduc pour connecter le termi-
nal au Gazoduc Maghreb Europe. 

Ce programme permettra de
renforcer l'accélération du déve-
loppement des énergies renouve-
lables, le déploiement de l'offre
Maroc pour les nouvelles filières
de l'hydrogène vert et de ses déri-
vés et le développement du Projet
du gazoduc Afrique-Atlantique,
conclut le communiqué.

Les indices 
des produits 
alimentaires et
non alimentaires
reculent 
respectivement 
de 0,7% et 0,1%,
selon le HCP

“

Infrastructures gazières durables 

Signature d'un protocole d'accord relatif à la coordination des pouvoirs publics
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L'éviction de l'équipementier Adi-
das comme partenaire de
l'équipe d'Allemagne de football

au profit de l'américain Nike suscite
l'émoi  dans le pays, jusque dans les rangs
du gouvernement où on déplore un
manque de "patriotisme".

La Fédération nationale de football
(DFB) a provoqué un véritable séisme en
révélant  un partenariat avec le géant amé-
ricain Nike pour la période 2027-2034,
mettant fin à plus de 70 ans de fidélité à
l'entreprise bavaroise Adidas.

L'annonce intervient moins de trois

mois avant le coup d'envoi de l'Euro-2024
masculin sur le sol allemand (14 juin - 14
juillet).

"Je ne peux à peine m'imaginer le
maillot allemand sans les trois bandes" de
la marque allemande Adidas, a réagi le mi-
nistre de l'Economie et vice-chancelier
Robert Habeck.

"Adidas et le noir-rouge-or", couleurs
du drapeau allemand, sont "indissocia-
bles", comme "une part de l'identité alle-
mande", a ajouté l'élu écologiste. "J'aurais
apprécié un peu plus de patriotisme
local", a-t-il critiqué.

"Erreur", a tranché le ministre de la
Santé Karl Lauterbach, à propos du choix
d'une entreprise américaine pour équiper
la Mannschaft, déplorant que "le com-
merce détruise une partie de la patrie et
une tradition".

Interrogé à l'issue d'un sommet de
l'UE à Bruxelles, le chancelier Olaf  Scholz
a préféré botter en touche: "La DFB a dé-
cidé, elle ne m'a pas demandé mon avis".

"L'important est que des buts soient
marqués", a-t-il ajouté.

"L'équipe nationale qui joue avec les
trois bandes, c'était aussi clair que le bal-
lon est rond et qu'un match dure 90 mi-
nutes", s'est aussi ému Markus Söder,
chef  du gouvernement de Bavière, région
du sud de l'Allemagne et berceau d'Adi-
das.

Au-delà des milieux politiques, la ré-

probation est généralisée dans le pays.
"C'est de nouveau une affaire d'argent",
critique l'influent magazine Der Spiegel,
alors que des informations du quotidien
économique Handelsblatt, non confir-
mées, font état d'un contrat de 100 mil-
lions d'euros par an.

Selon le journal populaire Bild, le pa-
tron d'Adidas Bjorn Gulden avait proposé
une offre de dernière minute améliorée,
entre 60 et 65 millions par an.

Il s'agit d'un "affront" pour le groupe
d'Herzogenaurach un peu plus d'une se-
maine après la présentation de sa collec-
tion de maillots pour l'Euro, dont l'un
assorti d'un dégradé de rose et de violet
qui avait fait jaser dans le pays, souligne
aussi le quotidien Süddeutsche Zeitung.

C'est dans la ville bavaroise où l'équi-
pementier est né après la Seconde guerre
et où il a toujours son siège que la Mann-
schaft installera son camp de base durant
l'Euro à venir. Adi Dassler, fondateur du
groupe, avait personnellement vissé les
crampons du buteur allemand Fritz Wal-
ter avant la finale gagnée de la Coupe du
monde 1954, qui a scellé le lien entre Adi-
das et la sélection.

"Incroyable, l'équipe nationale appar-
tient à Adidas, c'est incompréhensible
qu'on puisse choisir un géant américain"
à sa place, a réagi auprès de l'AFP Moritz
Steinmann, 25 ans, étudiant et fan de foot
à Francfort.

Les commentaires de fans inconsola-
bles ou en colère sont innombrables sur
les réseaux sociaux.

La DFB avait déjà anticipé les réac-
tions négatives. "Nous comprenons toute
émotion", a-t-elle déclaré sur X quelques
heures après l'annonce du contrat. La rup-
ture avec Adidas "ne nous laisse pas
froid".

Mais Nike a présenté "de loin la meil-
leure offre économique", a justifié la fé-
dération, qui lui permettra de remplir tous
ses engagements, y compris en faveur du
développement durable du football fémi-
nin et de la promotion des sports ama-
teurs.

Etant donné les problèmes financiers
de la DFB, c'est "une bonne affaire qui in-
tervient au bon moment", a estimé Chris-
toph Breuer, de l'Institut pour l'économie
du sport et la gestion du sport de Co-
logne, auprès de la filiale d'information
sportive de l'AFP, le SID.

"La tradition ne paie pas les factures",
a résumé Bild.

Dans une Allemagne en plein ma-
rasme économique, qui doute de son at-
tractivité, l'éviction d'Adidas assombrit
encore le tableau, après qu'un autre sym-
bole de l'industrie germanique a mordu la
poussière : le constructeur automobile
Volkswagen a été évincé comme parte-
naire de l'Euro-2024 par son jeune rival
chinois BYD.

Après avoir abandonné
Adidas, la “Mannschaft”
critiquée pour manque
de “patriotisme”

L'équipe nationale
qui joue avec les trois
bandes, c'était aussi
clair que le ballon est
rond et qu'un match
dure 90 minutes",
dixit Markus Söder 

“
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Au sortir du Luxembourg, ils ren-
contrèrent des attroupements dans la rue
de l’Égalité et tout autour du Théâtre de
la Nation, ce qui n’était point pour les
surprendre : depuis quelques jours une
grande agitation régnait dans les sections
les plus patriotes ; on y dénonçait la fac-
tion d’Orléans et les complices de Bris-
sot, qui conjuraient, disait-on, la ruine de
Paris et le massacre des républicains. Et
Gamelin lui-même avait signé, peu aupa-
ravant, la pétition de la Commune qui
demandait l’exclusion des Vingt et un. 

Près de passer sous l’arcade qui reliait
le théâtre à la maison voisine, il leur fallut
traverser un groupe de citoyens en car-
magnole que haranguait, du haut de la
galerie, un jeune militaire beau comme
l’Amour de Praxitèle sous son casque de
peau de panthère. Ce soldat charmant
accusait l’Ami du peuple d’indolence. Il
disait : 

— Tu dors, Marat, et les fédéralistes
nous forgent des fers ! 

À peine Élodie eut-elle tourné les
yeux sur lui : 

— Venez, Évariste ! fit-elle vivement. 
La foule, disait-elle, l’effrayait, et elle

craignait de s’évanouir dans la presse. 
Ils se quittèrent sur la place de la Na-

tion, en se jurant un amour éternel. 
Ce matin-là, de bonne heure, le ci-

toyen Brotteaux avait fait à la citoyenne
Gamelin le présent magnifique d’un cha-
pon. C’eût été de sa part une impru-
dence de dire comment il se l’était
procuré : car il le tenait d’une dame de la
Halle à qui, sur la pointe Eustache, il ser-
vait parfois de secrétaire, et l’on savait
que les dames de la Halle nourrissaient
des sentiments royalistes et correspon-
daient avec les émigrés. La citoyenne Ga-
melin avait reçu le chapon d’un cœur
reconnaissant. On ne voyait guère de
telles pièces alors : les vivres enchéris-
saient. Le peuple craignait la famine ; les
aristocrates, disait-on, la souhaitaient, les
accapareurs la préparaient. 

Le citoyen Brotteaux, prié de manger
sa part du chapon au dîner de midi, se
rendit à cette invitation et félicita son hô-
tesse de la suave odeur de cuisine qu’on
respirait chez elle. Et, de fait, l’atelier du
peintre sentait le bouillon gras. 

— Vous êtes bien honnête, mon-
sieur, répondit la bonne dame. Pour pré-
parer l’estomac à recevoir votre chapon,
j’ai fait une soupe aux herbes avec une
couenne de lard et un gros os de bœuf.
Il n’y a rien qui embaume un potage
comme un os à moelle. 

— Cette maxime est louable, ci-
toyenne, répliqua le vieux Brotteaux. Et
vous ferez sagement de remettre demain,
après-demain et tout le reste de la se-
maine, ce précieux os dans la marmite,
qu’il ne manquera point de parfumer. La
sibylle de Panzoust procédait de la sorte
: elle faisait un potage de choux verts
avec une couenne de lard jaune et un
vieil savorados. Ainsi nomme-t-on dans
son pays, qui est aussi le mien, l’os mé-
dullaire si savoureux et succulent. 

— Cette dame dont vous parlez,
monsieur, fit la citoyenne Gamelin,
n’était-elle pas un peu regardante, de
faire servir si longtemps le même os ? 

— Elle menait petit train, répondit
Brotteaux. Elle était pauvre, bien que
prophétesse. 

À ce moment, Évariste Gamelin ren-

tra, tout ému des aveux qu’il venait de re-
cevoir et se promettant de connaître le
séducteur d’Élodie, pour venger en
même temps sur lui la République et son
amour. 

Après les politesses ordinaires, le ci-
toyen Brotteaux reprit le fil de son dis-
cours : 

— Il est rare que ceux qui font mé-
tier de prédire l’avenir s’enrichissent. On
s’aperçoit trop vite de leurs supercheries.
Leur imposture les rend haïssables. Mais
il faudrait les détester bien davantage s’ils
annonçaient vraiment l’avenir. Car la vie
d’un homme serait intolérable, s’il savait
ce qui lui doit arriver. Il découvrirait des
maux futurs, dont il souffrirait par
avance, et il ne jouirait plus des biens
présents, dont il verrait la fin. L’igno-
rance est la condition nécessaire du bon-
heur des hommes, et il faut reconnaître
que, le plus souvent, ils la remplissent
bien. Nous ignorons de nous presque
tout ; d’autrui, tout. L’ignorance fait
notre tranquillité ; le mensonge, notre fé-
licité. 

La citoyenne Gamelin mit la soupe
sur la table, dit le Benedicite, fit asseoir
son fils et son hôte, et commença de
manger debout, refusant la place que le
citoyen Brotteaux lui offrait à côté de lui,

car elle savait, disait-elle, à quoi la poli-
tesse l’obligeait. 

Chapitre VI
Dix heures du matin. Pas un souffle

d’air, c’était le mois de juillet le plus
chaud qu’on eût connu. Dans l’étroite
rue de Jérusalem, une centaine de ci-
toyens de la section faisaient la queue à
la porte du boulanger, sous la surveil-
lance de quatre gardes nationaux qui,
l’arme au repos, fumaient leur pipe. 

La Convention nationale avait dé-
crété le maximum : aussitôt grains, farine
avaient disparu. Comme les Israélites au
désert, les Parisiens se levaient avant le
jour s’ils voulaient manger. Tous ces
gens, serrés les uns contre les autres,
hommes, femmes, enfants, sous un ciel
de plomb fondu, qui chauffait les pour-
ritures des ruisseaux et exaltait les odeurs
de sueur et de crasse, se bousculaient,
s’interpellaient, se regardaient avec tous
les sentiments que les êtres humains peu-
vent éprouver les uns pour les autres, an-
tipathie, dégoût, intérêt, désir,
indifférence. On avait appris, par une ex-
périence douloureuse, qu’il n’y avait pas
de pain pour tout le monde : aussi les
derniers venus cherchaient-ils à se glisser
en avant ; ceux qui perdaient du terrain

se plaignaient et s’irritaient et invo-
quaient vainement leur droit méprisé.
Les femmes jouaient avec rage des
coudes et des reins pour conserver leur
place ou en gagner une meilleure. Si la
presse devenait plus étouffante, des cris
s’élevaient : « Ne poussez pas ! » Et cha-
cun protestait, se disant poussé soi-
même. 

Pour éviter ces désordres quotidiens,
les commissaires délégués par la section
avaient imaginé d’attacher à la porte du
boulanger une corde que chacun tenait à
son rang ; mais les mains trop rappro-
chées se rencontraient sur la corde et en-
traient en lutte. Celui qui la quittait ne
parvenait point à la reprendre. Les mé-
contents ou les plaisants la coupaient, et
il avait fallu y renoncer. 

Dans cette queue, on suffoquait, on
croyait mourir, on faisait des plaisante-
ries, on lançait des propos grivois, on je-
tait des invectives aux aristocrates et aux
fédéralistes, auteurs de tout le mal.
Quand un chien passait, des plaisants
l’appelaient Pitt. Parfois retentissait un
large soufflet, appliqué par la main d’une
citoyenne sur la joue d’un insolent, tan-
dis que, pressée par son voisin, une jeune
servante, les yeux mi-clos et la bouche
entr’ouverte, soupirait mollement. À
toute parole, à tout geste, à toute attitude
propre à mettre en éveil l’humeur gri-
voise des aimables Français, un groupe
de jeunes libertins entonnait le Ça ira,
malgré les protestations d’un vieux jaco-
bin, indigné que l’on compromît en de
sales équivoques un refrain qui exprimait
la foi républicaine dans un avenir de jus-
tice et de bonheur. 

Son échelle sous le bras, un afficheur
vint coller sur un mur, en face de la bou-
langerie, un avis de la Commune ration-
nant la viande de boucherie. Des
passants s’arrêtaient pour lire la feuille
encore toute gluante. Une marchande de
choux, qui cheminait sa hotte sur le dos,
se mit à dire de sa grosse voix cassée : 

— Ils sont partis, les beaux bœufs !
râtissons-nous les boyaux. 

Tout à coup une telle bouffée de
puanteur ardente monta d’un égout, que
plusieurs furent pris de nausées ; une
femme se trouva mal et fut remise éva-
nouie à deux gardes nationaux qui la
portèrent à quelques pas de là, sous une
pompe. On se bouchait le nez ; une ru-
meur grondait ; des paroles s’échan-
geaient, pleines d’angoisse et
d’épouvante. On se demandait si c’était
quelque animal enterré là, ou bien un
poison mis par malveillance, ou plutôt
un massacré de Septembre, noble ou
prêtre, oublié dans une cave du voisi-
nage. 

— On en a donc mis là ? 
— On en a mis partout ! 
— Ce doit être un de ceux du Châ-

telet. Le 2, j’en ai vu trois cents en tas sur
le Pont au Change. 

Les parisiens craignaient la ven-
geance de ces ci-devant qui, morts, les
empoisonnaient. 

Évariste Gamelin vint prendre la
queue : il avait voulu éviter à sa vieille
mère les fatigues d’une longue station.
Son voisin, le citoyen Brotteaux, l’ac-
compagnait, calme, souriant, son Lu-
crèce dans la poche béante de sa
redingote puce. 

(A suivre)
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Recettes

Ingrédients : 

1 pâte brisée
Epices à convenance : cumin, paprika, gingembre, 2 gousses d'ail hachées
15 cl de crème liquide
2 cs de concentré de tomates
Un peu d'eau
Sel
Poivre
1 bouquet de persil
1/2 courgette
1/2 boîte de champignons de paris
1/2 bûche de fromage de chèvre
100 g de kefta
1 oignon
1/2 aubergine

Préparation : 

1- Dans une poêle, faire revenir l'oignon avec le sel, le poivre, et les champignons.
- Y rajouter l'aubergine coupée en cubes, puis la kefta, avec toutes les épices, le

persil et l'ail.
- Rajouter le concentré de tomates et la crème liquide,
- Ajouter à la fin la courgette coupée en rondelles, et laisser cuire encore un peu.
- Une fois le tout cuit, laisser tièdir.
2- Préchauffez le four.
- dans un moule, déposez la pâte brisée que vous aurez piquée à l'aide d'une four-

chette. Y déposer la farce de légumes kefta, puis le fromage de chèvre par dessus.
- Enfournez environ 20 minutes, surveiller le four !

Quiche kefta aux légumes du soleil

Ingrédients : 

300 gr de poisson blanc 
1  mangue
1 avocat
3 c-à-soupe de coriandre fraîche ciselée
150 ml de  jus de citron vert
1/2 oignon rouge
1 piment Jalapeno épépiné et coupé en petits dés

Préparation :

Découper le poisson en petits cubes et placer dans un
grand saladier.

Verser sur les morceaux le jus de citron vert. Mélanger
bien et couvrir d'un film alimentaire.

Réfrigérer environ 30 minutes en remuant délicatement
après 15 minutes.

Pendant ce temps couper l'oignon finement.
Couper en petits cubes la chair de la mangue ainsi que la

chair de l'avocat qu'on prendra soin d'arroser généreusement
de jus de citron afin qu'il ne noircisse pas.

Après le temps de macération, égoutter les morceaux de
poisson et placer dans un saladier de service.

Ajouter les fruits dans le saladier ainsi que l'oignon rouge,
le piment Jalapeno et la coriandre.

Rectifier l'assaisonnement et servir accompagné de quar-
tiers de citron vert.

Salade de poisson, avocat et mangue 
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La célébration officielle de la Jour-
née mondiale du théâtre a été or-

ganisée, mercredi soir à Marrakech,
dans le cadre de l'événement "Marra-
kech, capitale de la culture dans le
monde islamique pour l'année 2024",
et ce à l'initiative du ministère de la
Jeunesse, de la Culture et de la Com-
munication -Département de la cul-
ture. 

Placée sous le Haut Patronage de
Sa Majesté le Roi Mohammed VI, la
célébration de cette année a été mar-
quée par des hommages pointus ren-
dus aux comédiens Ahmed Chhima et
Touria Alaoui, ainsi qu’au metteur en
scène et dramaturge Hassan Ham-
mouch.

Au programme de cette soirée, or-
ganisée en partenariat avec l'Organi-
sation du monde islamique pour
l'éducation, les sciences et la culture
(ICESCO) et le Conseil communal de
Marrakech, figurait également la pré-
sentation de la pièce théâtrale "La Vic-
toria", de la troupe Nicolò Accion
pour le cinéma et le théâtre d’Ouled
Tayma, lauréate du Grand Prix de la
23ème édition du Festival national du
théâtre. Dans une allocution lue en
son nom à cette occasion, le ministre
de la Jeunesse, de la Culture et de la
Communication, Mohamed Mehdi
Bensaid, a souligné que le théâtre re-
présente l'un des piliers fondamentaux
d'une industrie culturelle et créative à
même de contribuer au développe-
ment et de relever tous les défis que
connaît la société marocaine aux spé-
cificités singulières et à la riche diver-
sité culturelle. 

Et de poursuivre que le ministère

accorde une grande priorité au renfor-
cement des infrastructures dédiées
afin qu'elles deviennent des espaces
répondant aux aspirations et ambi-
tions des professionnels du théâtre.

Le département a organisé au
printemps 2023, selon une approche
associant les diverses organisations,
syndicats professionnels et interve-
nants du domaine théâtral, une jour-
née d'étude consacrée à la discussion
de la subvention octroyée au théâtre
et aux festivals dédiés à cet art, ce qui
constitue un pas important dans le
cadre du parachèvement des chantiers
de réforme que connaît ce secteur, a
rappelé le ministre.

Dans ce cadre, il a fait remarquer
que la célébration de la Journée mon-

diale du Théâtre constitue une oppor-
tunité pour faire du théâtre marocain,
aux côtés des autres arts, un vecteur
de développement et une expression
claire de l'identité et des questions na-
tionales, qui sont imprégnées du com-
mun universel et des valeurs de justice,
d'égalité et de liberté.

Dans une déclaration à la MAP à
cette occasion, le directeur des arts au
ministère de la Jeunesse, de la Culture
et de la Communication, Hicham Ab-
kari, a indiqué que la célébration de la
Journée mondiale du théâtre à Marra-
kech coïncide avec le choix de la Cité
ocre comme "Capitale de la culture
dans le monde islamique pour l'année
2024", un événement qui sera marqué
par l'organisation jusqu'au mois de dé-

cembre prochain, de plusieurs activi-
tés culturelles. 

Il a souligné que les jeunes d'au-
jourd'hui sont fortement impliqués
dans la promotion de la pratique théâ-
trale, comme en témoigne la troupe
"la Victoria", composée de jeunes ta-
lentueux, diplômés de l'Institut supé-
rieur d'art dramatique et d'animation
culturelle (ISADAC), notant que le
ministère de tutelle soutient toutes les
formes artistiques et toutes les géné-
rations d’artistes.

Dans une déclaration similaire, le
metteur en scène de la pièce "La Vic-
toria", Ahmed Amine Sahel, a mis
l’accent sur l'importance du soutien
du ministère de tutelle au théâtre na-
tional, faisant remarquer que le théâtre
exprime les aspirations et les préoccu-
pations de la société et contribue au
rayonnement touristique et au déve-
loppement économique des pays.

Dans ce sens, il a relevé que la for-
mation académique contribue de ma-
nière remarquable au développement
du théâtre national aussi bien en ce
qui concerne les aspects dramatiques
que scénographiques, mettant l’accent
sur le rôle important des médias dans
le rayonnement du théâtre national.

Célébrée le 27 mars de chaque
année, la Journée mondiale du théâtre
est l'occasion de souligner le rôle de
cet art dans la promotion du dialogue
entre les cultures et les civilisations, en
tant que source d'inspiration et reflet
de la diversité culturelle et d'ouverture,
et une partie intégrante du patrimoine
culturel immatériel porteur de valeurs
d'appartenance et de coexistence pa-
cifique.

La Journée mondiale du théâtre 
célébrée en grande pompe à Marrakech
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Les organisateurs du Festival du film arabe de
Malmö, dont la quatorzième édition se tiendra du
22 au 28 avril prochain, ont choisi la journaliste ma-

rocaine Fatima Nouali Azar, directrice du Festival du film
arabe de Casablanca, comme membre du jury de la com-
pétition des courts métrages du festival aux côtés de l'ac-
teur palestinien Ashraf  Barhoum et du réalisateur irakien
Ali Karim.

Les films en compétition pour cette édition sont
"Issa" du réalisateur Morad Mostafa (Egypte), "Braquage"
du réalisateur tunisien Bilal Bali, "Antidote" du réalisateur
Hassan Sayed (Arabie Saoudite), "Bonne route" du réali-
sateur Ibrahim Melhem (Syrie), "Le lecteur du courrier"
du réalisateur Zulfiqar Al-Mutairi (Irak), "Le combattant"
d'Iman Sayed (Emirats Arabes Unis), "Je viens de la mer"
de Fayrouz Serhal (Liban), et "Le printemps d'un jour or-
dinaire" de la réalisatrice Menna Ikram (Egypte). 

Participent également à cette compétition les films
"Tu te souviens" de Dalia Nemlich (France, Egypte,
Liban), "Voeux de mon coeur" de la réalisatrice Sherine
Magdy Diab (Egypte), "Saleeq" de la réalisatrice Afnan
Bawyan (Arabie Saoudite) et "Transit" du réalisateur Baqir

Al-Rubaie (Irak), "La mer Rouge pleure", réalisé par Faris
Rajoub (Allemagne, Jordanie), et "Matinée" d’Amal Al-
Aqroobi (Emirats Arabes Unis).

Le Maroc est présent au festival à travers le film "The
mother of  all lies" de la réalisatrice Asmaa El-Moudir, qui
participera à la compétition officielle des longs métrages
aux côtés de 11 autres films.

Le jury de la compétition des longs métrages du fes-
tival, présidé par le réalisateur égyptien Khairy Bishara,
compte notamment la productrice et réalisatrice palesti-
nienne Mai Odeh, le critique de cinéma saoudien Muham-
mad Al-Bashir, l'actrice tunisienne Suhair Ben Amara et
la réalisatrice et productrice émiratie Nahla Al-Fahad.

Le Festival du film arabe de Malmö est considéré de-
puis 2011 comme l'une des plateformes les plus impor-
tantes du cinéma arabe en Europe et vise à promouvoir
la diversité et la tolérance à travers le septième art en re-
liant les pays nordiques et le monde arabe.

Le festival vise également à stimuler les opportunités
de coopération, de coproduction et de distribution, en
réunissant producteurs, fonds de soutien et distributeurs
de films lors de séminaires, d'ateliers et de débats.

Festival du film arabe de Malmö

Fatima Nouali Azar, membre du jury 
de la compétition des courts métrages
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Le film "Coup de tampon", un long
métrage de l’acteur et cinéaste ma-
rocain Rachid El Ouali, a été pro-

jeté, mardi à Cotonou, dans le cadre de la
contribution de l’ambassade du Maroc au
Bénin à la célébration du mois de la Fran-
cophonie. Cette rencontre cinématogra-
phique s’est déroulée en présence du
ministre béninois du Tourisme, de la Cul-
ture et des Arts, Jean-Michel Abimbola,
des ambassadeurs et représentants des
missions diplomatiques et consulaires ac-
crédités au Bénin et des membres de la
communauté marocaine.

Lors de la rencontre débat ayant suivi
la projection du film, Rachid El Ouali a
exprimé sa joie de rencontrer le public
béninois et la communauté marocaine et
de projeter son troisième long métrage
dans un pays africain frère. Son film traite
la question de l’immigration avec des
questionnements sur les liens familiaux,
le devoir de mémoire et le pardon.

Pour sa part, l’ambassadeur de SM le
Roi au Bénin, Rachid Rguibi, a indiqué
que la célébration de la francophonie
s’inscrit dans le cadre de l’engagement du
Maroc, en tant que pays actif  de l’Orga-
nisation internationale de la Francopho-
nie (OIF), en faveur de la promotion des
valeurs de solidarité et de dialogue ainsi
que la promotion de l’Etat de droit, de la
démocratie, des droits humains et de l’in-

clusion des femmes et des enfants.
A la fin de cette manifestation ciné-

matographique, un cocktail dinatoire a
été offert par M. Rguibi en l’honneur des
invités.

Troisième long-métrage de Rachid El
Ouali, "Coup de Tamon" dévoile le récit
poignant de la détermination de Larbi
Trach, un ancien mineur marocain, établi
en France depuis plus de quatre décen-

nies. Son désir profond est de regagner
sa mère patrie pour être enterré près de
sa femme Aziza, après avoir reçu la dé-
vastatrice nouvelle de sa maladie en phase
terminale.

Le film, selon son réalisateur, "dé-
coule d’une série de réflexions autour du
questionnement personnel sur la vie et la
mort, le rapport à l’autre, le devoir de mé-
moire, et le pardon et la reconnaissance".

Bouil lon de culture

La commission d'aide à la production des œuvres cinématographiques dévoile
les projets admis à l'avance sur recettes au titre de la 1ère session de 2024
La commission d’aide à la production des

œuvres cinématographiques, qui a tenu sa
première session du 10 au 18 mars, a dévoilé
les projets de films admis à l'avance sur re-
cettes au titre de l'année 2024.

Lors de cette session, la commission a
examiné pour l’avance sur recettes (avant pro-
duction), 53 projets de longs métrages, 6 pro-
jets de courts métrages, 8 projets de
documentaires et autant de projets pour la
contribution à l’écriture du scénario, indique
mardi un communiqué du Centre cinémato-
graphique marocain (CCM).

Dans la catégorie des documentaires sur
la culture, l'histoire et l'espace sahraoui has-
sani, la commission a examiné 2 documen-
taires candidats à l’avance sur recettes après
production ainsi que 26 projets candidats à
l’avance sur recettes avant production, sou-
ligne la même source. 

Au terme de ses délibérations, la commis-
sion a décidé d'accorder, dans la catégorie des
films de fiction, une avance sur recettes (avant
production) d'un montant de 6 millions di-
rhams au projet de film de long métrage inti-
tulé "18 jours" présenté par la société Rani
Vision qui sera réalisé par Mehdi Souissi,
d’après le scénario de Mokhtar Aich, et de 4
millions de dirhams au projet de film de long
métrage intitulé "Derrière les palmiers / Be-
hind the palm trees" présenté par la société
Agora Films qui sera réalisé par Meryem
Benm'barek, d’après son propre scénario. 

De même, un montant de 3,7 millions de
dirhams est accordé au projet de film de long

métrage intitulé "Mayyal" présenté par Sakia
Pro et qui sera réalisé par Said Khallaf, d’après
le scénario de Mohamed Bouhari, tandis
qu’un montant de 3,4 millions de dirhams est
accordé au projet de film de long métrage in-
titulé "Eldorado" présenté par la société Le
moindre geste et qui sera réalisé par Alaa Ed-
dine Aljem, d’après son propre scénario. 

Aussi, la commission a décidé d'octroyer
un montant de 3 millions de dirhams au projet
de film de long métrage intitulé "Fatwa" pré-
senté par la société Apostrophe Films et qui
sera réalisé par Mohamed El Badaoui, d’après
le scénario de Brahim Hani. Le même mon-
tant est accordé au projet de film de long mé-
trage intitulé "Taouras " présenté par la société
Ibdaa Laayoune Production qui sera réalisé
par Rabii El Jawhari, d’après le scénario de
Najib Mounir. 

Un montant de 2,5 millions de dirhams
est accordé au projet de film de long métrage
intitulé "Phénomène" présenté par la société
Doug Pictures qui sera réalisé par Noureddine
Douguena, d’après le scénario de Mohamed
Lamouissi. Un montant similaire est attribué
au projet de film de long métrage intitulé "Al
Khataba” présenté par Nasscom qui sera réa-
lisé par Abdellah Toukouna, d’après le scéna-
rio d’Abdelmoula Terkiba. 

En outre, un montant d’un million de di-
rhams est accordé au projet de documentaire
intitulé "L'indépendance de l’Algérie : une
cause marocaine". Présenté par Netprod, ce
film sera réalisé par Hassan El Bouharrouti,
d’après le scénario de Hamid Khabbach. 

Par ailleurs, la commission a décidé d’oc-
troyer, au titre de contribution à la réécriture
de scénario, un montant de 100.000 DH au
projet de long métrage intitulé présenté par
Hanane Films Agency qui sera réalisé par
Ayoub El Mahjoub, d’après le scénario de
Mohamed Moncef  El Kadiri. 

S’agissant de la contribution à l’écriture de
scénario, la commission a décidé d’accorder
un montant de 100.000 DH aux projets
d’écriture de longs métrages intitulés "Les
âmes suspendues" présenté par la société
Seven Shots d’après le scénario d’Ayoub Lah-
noud, "Singular heart beat" présenté par la so-
ciété President Production d’après le scénario
de Hicham Ayouch et "La punition" présenté
par Iffilms Production d’après le scénario
d’Ismaël Ferroukhi.  Concernant les docu-
mentaires sur la culture, l'histoire et l'espace
sahraoui hassani, une avance sur recettes après
production, d’un montant de 900.000 DH est
accordée au documentaire intitulé "Mémoire
la Paz" présenté par la société Zarmedia et
réalisé par Ahmed Zergane. 

Le même montant est accordé au docu-
mentaire intitulé "Derrière le voile du désert"
présenté par Misomedia et réalisé par Abde-
laziz Khouadir. 

Dans cette même catégorie, une avance
sur recettes avant production d’un montant
d’un million de dirhams est accordée au projet
de documentaire intitulé "Amounje" présenté
par Saharina Production et qui sera réalisé par
Sidi Mohamed Drissi, d’après son propre scé-
nario.  Le même montant est attribué au pro-

jet de documentaire intitulé "Amaynate " pré-
senté par Société de production audiovisuelle
du Sud qui sera réalisé par Mohamed Fadel
Cheikh Maoulainin, d’après le scénario de
Khattari El Mojahdi, ainsi qu’au projet de do-
cumentaire intitulé présenté par la société
Network Film Agency qui sera réalisé par Ali
Oualdah, d’après le scénario de Brahl Za-
rouali. 

Selon le CCM, un million de dirhams est
également accordé au projet de documentaire
intitulé "Colors and waves" présenté par la so-
ciété Sada Film et qui sera réalisé par Moha-
med Asnad, d’après le scénario d’Abacheikh
Baali. Idem pour le projet de documentaire
intitulé "Amarz" présenté par la société Sou-
haila Media qui sera réalisé par Hicham Ibra-
himi, d’après le scénario de Fatma Zahra
Mouhime. 

En outre, la commission a décidé d'oc-
troyer, au titre de la contribution à la réécriture
de scénario, un montant de 100.000 DH au
projet de documentaire intitulé présenté par
la société Abbad Film Agency qui sera réalisé
par Mohamed Marouane Kamal, d’après le
scénario de Baba Allih, ainsi qu’au projet de
documentaire intitulé "Atrangui" présenté par
la société Dchira Vision qui sera réalisé par
Mina Hanyane, d’après son propre scénario.

Présidée par Bahaa Trabelsi, cette session
s’est déroulée en présence de Bouchra Bou-
louiz, Sanae Ghouati, Jihane Bougrine, Saadia
Attaoui, Latifa Moftaqir, Khadija Feddi, Has-
san Chaoui, Abdellah Abo-Awad, Maati
Quandil et Said Zribiaa.

Le film marocain "Coup de tampon" 
projeté à Cotonou

Festival
La Fondation du Festival du cinéma méditer-

ranéen de Tétouan (FCMT) a annoncé la compo-
sition des jurys des compétitions de la 29ème
édition du festival, qui se tiendra du 27 avril au 4
mai.

Le jury des longs métrages de fiction sera pré-
sidé par le talentueux réalisateur palestinien Elya
Suleiman, un artiste de renommée mondiale, dont
les productions ont été largement acclamées dans
les plus grands festivals de cinéma internationaux.
Il sera entouré, pour assurer sa mission délicate,
de l'actrice française Guslagie Malanda, de la réa-
lisatrice italienne Silvia Scola, du réalisateur et pro-
ducteur roumain Radu Milahneau, et de la
réalisatrice franco-marocaine Simone Bitton.

Quant au jury de la critique "Mustapha Mes-
naoui", il sera composé de la journaliste tunisienne
Chadia Khdir, du critique et journaliste marocain
Rachid Naim, et du journaliste espagnol Francisco
Grinan.

La Fondation du festival a souligné qu'il s'agit
de créateurs dévoués aux parcours riches et variés,
auxquels a été confiée la lourde tâche de mettre
en valeur les films en lice et de choisir les plus at-
tractifs, dans le cadre d'une programmation artis-
tique audacieuse, distinctive et innovante.

Par ailleurs, la Fondation a affirmé que cette
édition promet d’être une fenêtre pour savourer
les mondes enchanteurs du septième art, en ac-
cueillant les artistes et les professionnels du ci-
néma de la région méditerranéenne et en célébrant
les nouvelles créations cinématographiques médi-
terranéennes, en particulier celles qui défendent
les valeurs de la paix, de la justice, de la modernité
et de la civilisation.
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Au Zimbabwe, El Nino fait ressurgir le spectre de la faim

Ramadan
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Normalement d'un vert vi-
goureux à cette époque de

l'année, les champs de maïs de
Ladias Konje restent tristement
jaunis par la sécheresse: le phé-
nomène climatique El Nino fait
ressurgir le spectre de la faim
pour des millions de Zimbab-
wéens.

"Nous devrions compter sur
du maïs fraichement récolté, des
citrouilles et des arachides. Mais
cette année rien ne pousse dans
les champs", se désole l'agricul-
trice de 38 ans rencontrée dans
le village de Kanyemba, dans le
nord-est du pays.

Selon les Nations unies, plus
de 13 millions de personnes en
Afrique australe manquent de
nourriture et ce nombre devrait
augmenter dans les prochains
mois à mesure que se feront sen-
tir les conséquences de plusieurs
mois de pluies insuffisantes.

Au Zimbabwe, les autorités
ont exhorté la population à se
serrer la ceinture: "Les familles
ne doivent pas gaspiller. Elles
doivent être prudentes et ne pré-
parer que la nourriture néces-
saire à chaque repas", a conseillé
Leonard Munamati, à la tête de
l'agence gouvernementale de
conseil en développement agri-
cole et rural.

Le président Emmerson

Mnangagwa a promis qu'aucun
Zimbabwéen ne mourrait de
faim. Mais Ladias Konje raconte
que déjà, comme beaucoup d'au-
tres, ses enfants partent chaque
matin pour l'école le ventre vide.
La plantation de tabac, qui lui
permet habituellement de ga-
gner un peu d'argent, n'a pas
non plus donné autant qu'es-
compté.

"Les familles dépendent de la
cueillette de fruits sauvages", a
alerté le député Tendai Nyabani,
lors d'une visite à Kanyemba,

bastion du parti ZANU-PF au
pouvoir depuis l'indépendance
du pays en 1980.

Certains en sont désormais
réduits à faire de la farine à partir
de semences traitées chimique-
ment et à l'origine uniquement
destinées à être plantées, s'est dé-
solé l'élu.

Le gouvernement a le sou-
tien d'ONG et de l'ONU pour
acheminer de l'aide. Et l'opposi-
tion a appelé à ne pas privilégier
les fiefs du ZANU-PF lors des
distributions, ce dont le gouver-

nement a été accusé par le passé.
Les autorités envisagent

aussi d'augmenter les importa-
tions de denrées alimentaires.
Mais El Nino, qui provoque un
réchauffement d'une grande par-
tie du Pacifique tropical et en-
traîne des températures plus
élevées dans le monde, fait éga-
lement des ravages dans les pays
voisins.

"Traditionnellement, nous
achetions du maïs biologique à
la Zambie. Aujourd'hui, la Zam-
bie n'en a pas et le Malawi non

plus", explique Tafadzwa Musa-
rara, président de l'Association
des meuniers du Zimbabwe.

En février, l'état de catas-
trophe a été déclaré en Zambie
en raison de la sécheresse.

"Désormais nous achetons
tous du maïs OGM d'Afrique du
Sud", poursuit M. Musarara.
L'importation de céréales géné-
tiquement modifiées a été réin-
troduite au Zimbabwe en 2020
lors d'un précédent épisode de
sécheresse.

Avec les difficultés d'appro-
visionnement, les prix ont par
ailleurs grimpé en flèche nour-
rissant encore l'inflation galo-
pante.

A Kanyemba et ses environs,
un sac de maïs de 25 kg peut
désormais coûter jusqu'à 15 dol-
lars. Inabordable dans un pays
où 42% de la population vit dans
l'extrême pauvreté avec moins
de 2,15 dollars par jour, selon le
Programme alimentaire mon-
dial.

Le secteur agricole au Zim-
babwe a été durement affaibli
par la réforme agraire lancée par
Robert Mugabe après l'indépen-
dance, avec l'éviction de milliers
de fermiers blancs pour redistri-
buer la terre à des fermiers noirs
sous-équipés et insuffisamment
formés.

n
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Citations
Il ne faut jamais regarder quelqu'un qui
dort. C'est comme si on ouvrait une lettre

qui ne vous est pas adressée. 
Sacha Guitry

On ne frappe pas un ennemi à terre.
Mais alors quand ?

Lucien Guitry

Blagues
Quel est le crustacé le plus léger de la mer ?

La palourde.
********************

Que dit un informaticien quand il s'ennuie ?
Je me fichier.

*******************

Avec quelle monnaie les marins payent-ils ?
Avec des sous marins.

ramadan 16 2024.qxp_Mise en page 1  28/03/2024  13:10  Page4

























Sport

Un procès devrait bien avoir lieu dans
"l'affaire du baiser forcé": le parquet, qui
présente ses réquisitions à l'avance en

Espagne, a réclamé mercredi deux ans et demi
de prison contre l'ex-homme fort du football es-
pagnol Luis Rubiales pour avoir embrassé Jenni
Hermoso sans son consentement.

Ce baiser sur la bouche de la numéro 10 es-
pagnole devant les caméras du monde entier,
quelques minutes après le triomphe de "la Roja"
(l'équipe nationale) le 20 août à Sydney lors de la
finale de la Coupe du monde féminine, avait pro-
voqué une vague d'indignations en Espagne et à
l'étranger, forçant M. Rubiales à démissionner le
mois suivant.

Il pourrait donc aussi le conduire derrière les
barreaux pour deux délits, le premier d'agression
sexuelle, pour lequel le parquet demande un an
de prison, le second de coercition, pour lequel la
peine requise est d'un an et demi de prison.

Le ministère public demande également que
M. Rubiales soit placé pendant deux ans en li-
berté surveillée après l'accomplissement de sa
peine et qu'il verse 50.000 euros d'indemnités à
la joueuse pour le seul délit d'agression sexuelle.

La date d'un éventuel procès n'est pas encore

connue. Depuis une récente réforme du Code
pénal espagnol, un baiser non consenti peut être
considéré comme une agression sexuelle, caté-
gorie pénale regroupant tous les types de vio-
lence sexuelle, y compris le viol.

Le délit de "coercition" désigne les "pres-
sions", directes et indirectes, exercées sur la
joueuse dans les jours ayant suivi l'incident pour
la convaincre de dire que le baiser avait été
consenti, notamment au moyen d'une vidéo.

Trois autres personnes de la RFEF sont
poursuivies dans cette affaire pour ce même délit
de coercition.

Le parquet réclame ainsi un an et demi de
prison contre Jorge Vilda, l'ancien entraîneur de
l'équipe féminine, Rubén Rivera, l'ancien direc-
teur marketing de la Fédération, et Albert Luque,
le directeur sportif  de l'équipe masculine.

Le parquet demande, en outre, à ces trois
hommes et à M. Rubiales le versement d'une in-
demnité de 50.000 euros à payer "conjointe-
ment" à Jenni Hermoso pour le délit de
coercition.

Le juge de l'Audience nationale qui a conduit
l'instruction avait conclu que ce baiser n'avait
"pas été consenti" et était "une initiative unilaté-

rale, faite par surprise", avait expliqué l'instance
judiciaire en janvier. "Un baiser sur la bouche af-
fecte la sphère de l'intimité relevant des relations
sexuelles", poursuivait-elle, estimant qu'il revien-
drait au tribunal "d'apprécier pendant le procès"
les conséquences de "(sa) finalité érotique ou
non, tout comme l'état d'euphorie et d'agitation
ressenti à la suite du triomphe sportif  extraordi-
naire" de l'équipe d'Espagne.

Luis Rubiales, 46 ans, n'a eu de cesse de met-
tre en avant pour sa défense son "émotion" lors
du sacre de "la Roja", "un moment de bonheur",
démentant toute "connotation sexuelle".

Le 20 août, quelques minutes après la victoire
de l'équipe féminine à Sydney, il avait agrippé à
deux mains la tête de Jennifer Hermoso et l'avait
embrassée par surprise sur la bouche. Il a tou-
jours affirmé que Jenni Hermoso était d'accord.

Une version démentie par Jenni Hermoso,
qui avait dit s'être "sentie vulnérable et victime
(...) d'un acte impulsif  et sexiste, déplacé et sans
aucun consentement de (sa) part".

Refusant initialement de démissionner pour
"un petit bisou consenti", il avait attaqué cinq
jours plus tard, lors d'un discours retentissant, ce
qu'il avait qualifié de "faux féminisme".

Baiser forcé : Deux ans et demi de prison requis contre l'ancien patron du foot espagnol

Coupe du Trône

Le MAT et le MCO accèdent
aux 8èmes de finale

Le Moghreb de Tétouan et le Mouloudia
d’Oujda se sont qualifiés pour les 8es de
finale de la Coupe du Trône de football
(saison 2022-2023), en battant respecti-

vement le Stade Marocain (Botola Pro D2) par 4
à 0 et le KAC Kénitra (amateurs) par 5 t.a.b à 4
(1-1), en matchs comptant pour les 16es de finale
disputés mercredi soir. 

Les buts du Moghreb de Tétouan ont été ins-
crits par Mouad Goullouss (2e, 64e), Mohamed
Redouani (4e) et Yassine Lamine (72e).

L’autre représentant de la Botola Pro D1, le
Mouloudia d’Oujda a pris le meilleur sur le KAC
Kénitra par 5 tirs au but à 4 (1-1 temps réglemen-
taire et prolongations).

Le Mouloudia d’Oujda a ouvert le score par
le biais d’Amine Souane (28e), avant qu’Omar
Diarra n’égalise à la 33e minute.

Le Chabab Fath Casablanca (amateurs) s’est
lui aussi adjugé la qualification pour les 8es de fi-
nale en battant le Widad de Fès (Botola Pro D2)
par 2 buts à 0 au stade Père-Jégo.

Les réalisations du Fath Casablanca ont été
l’œuvre de Walid Atik (5e) et Mouad Msik (62e).

Au Grand stade d’Agadir, l’Union Sportive
Amal Tiznit (amateurs) a accédé aux 8es de finale
de la Coupe du Trône en prenant le meilleur sur
son voisin Adrar Souss (amateurs) par 1 but à 0.

Voici les résultats et le programme des
matches des seizièmes de finale de la Coupe du
Trône de football (22h00):

Groupe Nord :
Samedi 23 mars
Association Qods Taza (amateurs) - (+)

Union Touarga 0 - 2

Dimanche 24 mars :
Widad Temara (amateurs) – (+) Racing Ca-

sablanca (Botola Pro D2) 0 – 1
Lundi 25 mars:
(+) Union musulmane Oujda (Botola Pro

D2) - FUS Rabat 3 – 1
Mercredi 27 mars
(+) Chabab Fath Casablanca (amateurs) -

Widad Fès (Botola Pro D2) 2 – 0
(+) Mouloudia Oujda - KAC Kénitra (ama-

teurs) 1 - 1 (5-4 t.a.b)
Stade Marocain (Botola Pro D2) – (+) Mo-

ghreb Tétouan 0 – 4
Jeudi 28 mars:
Maghreb Fès - Ittihad Tanger
Reporté
Renaissance Berkane - AS FAR

Groupe Sud:
Samedi 23 mars:
(+) Olympique Dcheira (Botola Pro D2) - It-

tihad Fkih Bensaleh (amateurs) 3 – 1
Mercredi 27 mars :
(+) Union Sportive Amal Tiznit (amateurs) -

Adrar Souss (amateurs) 1 – 0
Jeudi 28 mars :
Kawkab Marrakech (Botola Pro D2) - Has-

sania Agadir
Vendredi 29 mars :
Olympique Khouribga (Botola Pro D2) -

Difaa El Jadida (Botola Pro D2)
Chabab Mohammedia - Youssoufia Berre-

chid
Samedi 30 mars :
Renaissance Zemamra - Jeunesse Benguerir

(Botola Pro D2)
Raja Casablanca - Olympic Safi
Dimanche 31 mars :
Wydad Casablanca - Jeunesse Sportive Salmi
N.B : les équipes précédées du signe (+) sont

qualifiées pour les huitièmes de finale.

Les efforts de la
FM6CS en faveur des
champions sportifs
La Fondation Mohammed VI des

champions sportifs (FM6CS) s'ac-
quitte d'un rôle crucial en faveur de

la promotion de la situation des cham-
pions marocains et du développement du
sport national, a indiqué, mercredi à Ca-
sablanca, le président de la FM6CS, Cha-
kib Benmoussa.

S’exprimant à l’occasion du Ftour an-
nuel de la FM6CS, M. Benmoussa, minis-
tre de l’Éducation nationale, du
Préscolaire et des Sports, a expliqué que
la Fondation incarne le concept de la
"grande famille" dédiée à la prise en
charge et à l'amélioration des conditions
sociales des athlètes, soulignant qu'il s'agit
notamment de préserver leur dignité et de
leur garantir une vie décente, en recon-
naissance à leurs exploits et à leur contri-
bution au rayonnement du sport national
aux niveaux continental et mondial.

"Nos athlètes réalisent des exploits
successifs lors des compétitions sportives,
portant haut le drapeau national aux plans
continental et mondial", a-t-il précisé, no-
tant qu’ils sont ainsi devenus les meilleurs
ambassadeurs du sport national, tradui-
sant sur le terrain la vision éclairée de Sa
Majesté le Roi Mohammed VI dans le do-
maine sportif.

M. Benmoussa a également mis en lu-
mière le soutien continu des partenaires
de la Fondation qui a contribué à la réali-
sation de nombre de projets au profit des
champions marocains. Cela a permis à la
FM6CS de disposer des ressources néces-
saires pour fournir plusieurs services so-
ciaux au profit de ses membres, dont le
nombre a augmenté l'année dernière pour
atteindre 1.160, contre 226 à la création
de la Fondation, a-t-il soutenu. 

A cet égard, le président de la FM6CS
a salué les actions sociales de la Fonda-
tion, citant notamment la couverture mé-
dicale, l'éducation et le logement, qui
requièrent de grands efforts pour servir
les membres et améliorer leurs conditions
sociales.

Et de rappeler que les succès remar-
quables du sport national n'auraient ja-
mais eu lieu sans la vision éclairée de SM
le Roi Mohammed VI et la Haute sollici-
tude dont le Souverain entoure les athlètes
marocains, exprimant la grande fierté
nourrie par les événements qu'abritera le
Maroc, tels que la Coupe du monde de
football 2030 et la Coupe d'Afrique des
nations l'an prochain, qui sont de nature
à renforcer le rayonnement du Royaume
sur la scène mondiale et promouvoir le
sport national.

La FM6CS, créée en 2011, s'assigne
pour mission de soutenir les champions
sportifs, les aider dans leur réinsertion
professionnelle et les accompagner pour
affronter les difficultés qu'ils peuvent ren-
contrer. Elle a également pour buts de va-
loriser le patrimoine sportif  marocain et
de promouvoir la pratique sportive en gé-
néral.
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